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G. RAV E N, 
Ingénieur en Chef-Directeur des Mines, :'t Bruxelles. 

Accidents survenus dans les travaux 
souterrains. 

Les accidents causés par le grisou. 

• 

Eu Hl28, les accidents causés par le gri:-;ou ont (·Le' au 
nomGre de huit, ce qui représente 4, HJ % du norn l1rc 
Lota! des accidents survenus la d ite année dans les tra­
,·aux souterrains. Ils ont cnLraî11(' la mort de huit OU\Ticr s. 

Ce nomGre de tué::; cotTC:-;pond ~L 5,84 % du noml1re 
lc·îal des accidents survenu::; ladite annÜl3 dans les tra­
dents dans' les travaux du fond. 

La proportion de tu(·::; pour 10.000 ouvriers de l'inté­
ri eur ~t été de 0, 70 . 

.__ i l'on envisage la pér iode d'après guerre, on constate 
que trois fois seulement le nombre des accidents de 
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l'espèce a été supérieur à celui de !'.année 1928, rnarn 
que la proportion cle tués par 10 .000 ouniers clu fond 
n'a jamais été aussi faible. 

Dan;; la statistique généra le des industries exLractiYes, 
les accidents causés par le grisou, comme d' stillem s les 
accidents dus à d' autres causes, sont classés en di,· erses 
catégories suivant les ci rconstances clans lesquelles il. se 
sont prncluits. 

Dans le tableau ci-après sont indiquées ces cliYer:::.es 
catégories, ainsi que, pour chacune d' elles, le nombre 
d' accidents et le nombre de victimes. 

On y relève que , pendant l'année 192~, aucun accident 
n 'a fait plusieurs victimes. Tous les accidents ·ont du :::. à 
l'asphyxie par le dégagement normal clu grisou. 
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RÉSUM É S 

SEHIE E 

N° 1. - / ,;,:!JI! . - /•· .·I rro11di.~sf'1111:11t. - f ' l lllrbo1111fl!Jf' rie 

i l /flr ,'Jm!Je . - Si,:y,, de Ffh11111/1·. ,/ Ffr111a!le-G' r rt11({('. - Ntayr 

1!
1
• /()() 111i-tr1·s. - ..!fi jfl111·ip r /{i.!S, l'l'l'S midi. - (°11 t11f. -

/' . 1·. l11yr 11i1' 11r N . .l/11sso11. 

Un ouvrier a été asphyxié par le grisou dans la gale rie' 
dL' n 'tour d'air d'une taille. 

Résumé 

Le. siège d E' Flémalle du Charbonnage de Marihaye est classé 
panm les mines à grisou de fa 2° ca tégorie. 

A l"é:nge de 700 mètres. un chantier , comportant tro is tailles 
chassantcs, entrepris clans une r.ouche en plateure, avait été a r ­
rêté en juin 1 !125 parce que la couche était en étreinte partielle. 

Au commencement de janvier 1928, on avait r epris le crcus.:-
111ent de la voie de roulage, en même temps qu'en amont de 
cetle voie, on ava it remis en act ivité une cou rte tai lle dans la 
pa rtie de la couche restée de compo.s ilion normale (sillon de char­
bon de 0

111

,55 de puissance et faux -toit d e 0"' ,10 à 0"',1 5). 

Par sui te d ' une diminution de la pente de la c~uche , la lon­
gueur d u front do la ta ille avaiL été en aug mentant. L e jour de 
1 ' accident, cette longucu r était de 21 mètres. 

Le charbon d e la couche était friabl e et l 'abatage s'en faisai t 
au pic . 

Au sommet de la taille était ménagée une gale rie d e retour 
d ' a ir, bosseyée à. l 'outil, soit d ans le toit. soit dans le mur, d e 
façon à do1111er à la section une hauteur de l mètre . Par suite 
des pressions du toit, cette section était r édu ite en arrière du 
front et c 'est ainsi qu 'en un endroit, elle ne mesurait plus que 
0

111
,50 de hauteur sui· 0"' ,80 d e largeur. Dc>puis ce d ernier point, 

au surplus, la galerie de rntour d 'a ir présentait une pente légè­
reme nt ascendan t c> ve rs le front. 

A une vi11gtain e d e mètres de celu i-ci , la galeri e de retour 
d ' air était r acco rdée h la Yu ie de roulage (entrée d'air) par une 
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communication (chaffour) n1e'nage'e d I bl ans es rem ais et obt urée 
I)ar une toile goudronne'e <lest· ' ' f I mee a orccr e courant d ' air à 
passer dans la taille. 

Li jour _de l 'acci~ent, trois ouvTiers éta ien t occupés à l'abatage 
dans la taille, tandis que deux autres p et c ff t · , . , · . , e ec ua1e11t des 
rcparat1ons dans la galerie de retour d ' air ' · · , 

, . ' a ]Jroxm11te d t1 po1·11t cl aboutissement du chaffour. 

Vers midi , P. décida de se rendre dans 1 t· .11 . 
cl t d ' . a a1 e par la galerie 

e re our air. C. qui avait remarqu , 1 . , . 
, . e a pi esence de crnsou 

ten ta de 1 en dissuader . P. mit néanmoins SOtl . · t , ,b . 

t ' . cl , . PI OJe a cxecut1on e , a un moment onne cria à "On co . . 
1 · ' ' ~ mpagnon qu ' il avait alleinl 
a taille. Apres cela, comme p. ne· répond .t ] 

C., celui-ci craignant un accident d .. ù.:' pus aux appels de 
1 . cl 1 . , csccn i par- le chaffour dans 

l.L v o1u c rou age où JI rcncon(,. 1 . 
. • ta es ouvriers abatte . . 

avaient du abandonner la taille Il . , u1 s qui 
· ' ce e-ei ctant envahie 1)ar Je grisou. 

Vainement, tant par la taille q . 1 . 
d 'air , les ouvriers tcntère t d ue pat a galerie de retour 

• , n e porter secours à p . ·1 f . 
em pecbes par le g risou. · , 1 s eu m euL 

U n tuyau à air comprimé fut corn lètem . 
taille, puis dans la suite 1 h f . P en t ouvert dans la 

' ' e c e -mmeur étant r· cer un second t uya , . . , survenu , 1t pla-
n a air comprime assez 1 . 

sommet de Ja taille ( 1). ong pour attemdre Je 

Vers 13 heures 011 t . . 
daus la galeri d' . pu ~a.rv~n1r J_usqu'à P. qui était étendu 

e e retour cl au· a trois m ètres du front . 
Malgré l'ap r t" d 

• p ica ion e la respiration artificielle la v ictime 
ne put etre rappelée à la v ie. ' 

Après l' accident, il a été constaté ue 1 
primé étant supprimées le courant d 'q. ''te~ c!1asses d'air com-
t ·11 ' air e ait insens.bl d ai e et que même dans la gal . d . i e ans la 

. en e e 1etour d 'a·. , l ' . . 
la section était réduite à om 80 om 50 . u , a endroit où 

' x la vites 't · · saute pour mettre un anémom't ' ' se e ait m suffi-
. . e re en mouvement D 

municat1on de retour d ' air d h . · ans une corn-
u c an t1er u ' b l 

produit qui rendait la circul t• d ' 11 e ou ement s'était 
• • h . a ion u personnel · 'b n empec ait pas le passage du imposs1 le, mais 

courant d 'air. 
------

•• ' 

• 
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D 'après les ouvriers, depuis une d izaine de jours, lorsque le 
matin, i ls arr ivaient à la tai lle, le grisou accumulé les empêchait 
de pénétrer dans celle-ci. Ils devaient cl· abord faire souffler un 
t uyau d '. air comprimé jusq u'à élimination du gaz, puis laisser 
s·échapper une cert aine quant ité d ' air par ce t uyau pendant 
toute la durée du poste. 

N° 2. - J,i,:!J<'. - 8•' .·I rro11tliôse111 e11I. - Charbonnage de 
Sc/1'8:s i11- Va/.]Je11oit . - Si1:ye l'al-JJwoî l , !/ L if:ye. - E tage de 
.,[JJ 1111:/res . - l(J /f:vri1•r ! D:J8, ,) f .j h <' ures. - U1i tué. 
J>. V. 111gé.11ie11 r .lf. Donr11.r. 

Un ouvrie1· a été n~plty xi é par le g ri ~ou dans un mon­
tage de faible longueur. 

Résumé 

La partie supcnourc d ' unè ta ille chassante entreprise entre 
les n iveaux de 34.8 et 338 mè~ res dans une couche en plateure, 
avait; été arrêtée contre une étreinte, tandis que la par t ie infé­
rieure avait été maintenue eu activité. 

Le retour de l'a ir de cette partie de la tai lle se faisait par 
un passem~nt (galerie de faible section) ménagé en aval de 
l'étreinte. 

A un moment donné, l'ou verture de la couche étant redevenue 
normale, le surveillant du poste de nuit r ésolut de raccorder le 
sommet de la taille à la galerie existant au niveau de 338 mètres, 
par une communication (cham brai) creusée en montant oblique­
ment par rapport à la pente de la veine. Il se mit au travail à 
l'aide d ' un m arteau pneumatique sans autre ventilation que celle 
résultant de la décharge dudit marteau. 

Il avait cru pouvoir terminer l 'ouvrage en une nuit et il con­
t inua à creuser pendant plusieurs heures après la fin du poste. 
li ne put cependant ache\·er la besogne commencée et il s'en alla 
alors que les ouvriers du poste de jour arrivaient dans la taille. 
D'après lui, à ce moment- là, i l n 'y avait pas de grisou dans le 
chambrai dont il ne barricada pas l'ent rée . Il ne signala pas le 
creusement de ce chambrai au sur veill ant du poste de jour, lequel 
en p<issant dans la tail le ne le remarqua pas. Au surplus, par 

d ........................................ .. 
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suite d 'un éboulement, d 'ailleurs peu important on t ·11 
· t d l · ' ne rava1 a pas au somme e a taille pendant le t d . , . pos e e JOur. 

Dans cette ta ille, ou poursuivit l ' abatage du 
dant le poste de 1' après-midi. charbon pen-

Les deux ouvriers abatteurs de ce rrns• - 't . . 
. d . ""' e aient au trnvail de 

puis une em1-heure quand arriva le .11 -
, ' surve1 ant qui ' ·t 

auprcs d 'eux d~s motifs de l'absence cl' .· s euqu1 
Après avoir visité Je chant" . un ouv iier manœuvre. 

. ier sans rencon trcr 1 
surveillant revint dans la taill . e manœuvre, le 

e en quest10n et , 
deux ouvriers, se rendit à pro _. .t, d , • accompagne des 

. x1m1 e e l'eboulemen t. 
Un des ouvners aperçut alors une I t, 

se précipita daus celui-ci où ·1 cl' c a~ e dans le chambrai. Il 
, 1 ccouvnt le ma 

mode par le grisou il dut b tt. . nœuvre. Incom-
' a ie en r etraite. 

' Le manœuvre fut néanmoins ra lidemen . . . , 
C est en vain qu 'on pra tiqu . 

1
1 . t _•etn e du chambrai. 

a sm u1 la resp1rati t ·r· . 
La victime 't" ·t d on ar 1 1e10lle . 

. c .. 1 escendue dans la miu 
tnque et une lampe i\larsaut , h ·1 e avec uae lampe élec-

JI a u1 e. Quand ell 't, d , 
verte, e e avait sa lanlpe 'I t . e a e e ecou-

, e ec r1que atta h ' ~ . 
lampe a huile a été retrou , 1 . c ee a sa cemture ; sa 
cl , . vee e son· du jour d l' ·c1 

es debla1s, renversée 't · t . e acc1 ent, sous 

Il 
, , ' e cm e, mais non endommagée 

a ete constaté 1 · . que e passement d ' '. , . . , 
accessible et que la taill 't . aeiage eta1t aiscmc nt 

. e e ait convenablement aérée . 
Le JOut· de l 'accident de 6 heu. , . 

barométrique avait bais;é de 764 à t ~l~3a 2_41'" h: ures, la pressio11 
•i 1111 11metres. 

L e Comité d ' A rrondissement ·a c~n11·s l ' · . avis suivant 
Lorsqu ' un surveillant quitte sa . 

vail qu ' il a comme11c ' d , os a~on· pu l 'achever, un tra-
e e sa propre ·r . 

qu ' il mette immédiatement in1 iat1ve, il est désirable 
"t 1 h au courant de l 'ét t d soi e c cf-mineur soit 1 ï a e ce travail, 

' e surve1 lant d u poste suivant . 

N• 3. - ,l/ 0 •1, · 01· A 
L' 1 · · · - / rro11disse1111,11t : ,qrappe-Bscouf/iau 1· s·· , · - C: ltarb on111111e t!e 

. • · - teye 1i• 3 ( r. 1 1 , , 
1°1C8 . - l!:taye ~,,, l 000 't T "fl?I( -'J'rrtit) ' ]' "., . . ?ne re.s _ J f , " 'ru111c-

l1 t , · - f évrier zoov , 
- 11 ur . - p l" I ngénieur . . -o, a 10 h <-11 re~ 

pr111ci7ml G. 81Jttirw.1· . . 

Au cours de la -.-i ::;ite d' 1 -1 · un montacre tl{) .' 
a vent1 at1on , un porion , t, . o : , " t es un arrêt de 

a e e .t8phvx1c rn r ]n . 
· ' ' gri sou. 

,_ 

1 
t"l 

• 
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Résum6 

L e siège _n• 3 (Grand-Trait) du Charbonn age de l ' Agrappe­
Escouffiaux est rangé parmi les mines à dégagements instantanés 
de grisou . 

La vent ilat ion des t ravaux sou terrains est normalemen t assu­
rée par un ventilateur commandé par mote ur électrique et débi­
tan t 50 m" cl 'a ir pa r seconde sous une dépression de 90 millimètres 
d ' eau. Le siège comprend , de plus, un venti lateur de réserve 
dont le débit est de 35 m" cl ' air par seconde sous une dépression 
de 50 mill imètres. 

A l 'étage de 1.000 mètres, au del ~t d'une zone failleuse, un 
montage avait été en t repris, partan t de la voie de nivéau infé­
rieure d ' un chantier arrêté, dans une couche inclinée de 17°. 

A l'époque de l' accident, ce montage mesurait 155 mètres de 
longueur. Il était ~t simple voie et renfermai t deux plans inclinés 
automoteurs . L' aérage en étaiL assuré par une conduite de 
tuyaux soufflants, de 0"',40 de d iamètre, pourvue de deux turbo­
ventilateu rs à air comprimé installés chacun au n iveau du palier 
supérieur d'un des plans inclinés. N ormalement, la conduite dé­
bitait à fron t 800 litres par seconde. A la par t ie inférieure du 
mont age était aménagée une chambre de r efuge renfermant no­
tamment la vanne de la tuyauterie à air comprimé du montage. 

P our permettre l'exécut ion de réparations à la centrale élec­
t rique pendant les fêtes du carnaval, le venti lateur principal 
avait été arrêt,é du 19 février à 6 heures au 21 février à 6 heures. 
P endant ce Lemps, le ven t ilateu r de réserve avait été mis en 
marche. 

L es turbo-vent ilatem s du montage a\·aient également été arrê­

tés le 19 à 6 heures . 

L e 21, de 6 it 12 heures, une visite d ' inspect ion de tous les 
chant ie rs avait été organisée en vue d 'effectuer les r éparations 
urgentes et sans préjudice de la tournée habituelle de nuit de­
vant p récéder la r epr ise du travail. 

Cètte visite d ' inspectio11 devait êtr e faite par les porions et les 
surveillants groupés par deux. 

Dn porion et un su rveill ant avaient été chargés notammen t de 
la visite du montage. 
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Avant la descente, le porion avait reçu des instructions pré­
cises du chef-porion. 

Interdiction lui avait été faite, comme aux autres porions et 
surveillante, de commencer la visite par les voies de retour d 'air. 

Il devait, avec son compagnon, descendre à la voie de niveau 
inférieure, se rendre dans la chambre de refuge du montage, 
ouvrir la vanne de la tuyauterie amenant l'air comprimé aux 
t urbo-ventilateurs du montage, visiter ensuite deux chantiers, 
revenir au montage vers 11 heures et visi ter celui-ci. Ordre avait 
aussi été donné au porion de ne pas poursuivre la visite en cas 
de présence <le grisou, la visite devant alors être effectuée le 
lendemain par le chef-mineur. 

Le sur veillant, qui n ' avait jamais visité le montage, était 
absent quand ces instructions fu rent données au porion. 

Le porion, porteur d'une lampe à huile l\Iarsau t cuirassée, et 
le surveillant, port~ur d'une lampe électrique, descendirent dans 
la mine à 6 h. 1/2 et, .contrai rement aux ordres donnés, firent 
d'abord la visite d'un chantier en commençant par la voie de 
retour d 'air. Ils arrivèrent au pied du montage vers 9 h . 1/2. Le 
porion ouvrit la vanne de la tuyauterie d ' air comprimé du monta­
ge et les deux t urbo-ventilateurs se mirent en marche. Dix minutes 
après, les deux visiteurs commencèrent l ' ascension du montage . 
Au sommet du premier plan inclin é, le porion écrivit son nom 
sur la conduite d 'aéragc. La visite continua. Les deux h ommes 
parvinrent au sommet du second plan incliné, sans avoir vérifié 
au moyen de la lampe à huile s' il u'y avait pas de grisou dans 
l'atmosphère. Le porion inscr ivit encore son nom sur la conduite 
d 'aérage. Il était alors debut. La flamme de la lampe, qu ' il 
tenait à om,50 au-dessus du sol, se mit tout à coup à vaciller et 
au moment où le surveillant en faisait la remarque, le porion 
s'affaissa sans pousser un cri. La lampe à huile s'éteignit. Vaine­
ment, le surveillant pratiqua sur le porion la r espiration artifi­
cielle pendant 5 à 10 minutes. Se sentant incommodé et ignoran t 
qu ' il y avait auprès de lui des boutei lles d'oxygène, le surveillant 
courut chercher du secours. 

Quand il revint avec qu~tre porions, le montage était complè­
tement envahi par le grisou . 

Après plusieurs ten tatives, on parvint à ' ramener la victime 

, ... ~ 

,, ... 
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d 1, . f. . "J al<>Tc~ la respiration artificielle et des iuhala-ans air 1 ais. ·' o _ . 
t ians d ' oxygène, on ne put le rappeler a la. vie . . 

A • • •t, le surlendemain; il ne contenait Le montage put etre v1s1 e , . . , f. t 
Plus de grisou. aucun éboulement ne s'y cta1t prodmt; .a _1011 ' 

' . · t (1'" 60) que d 'ordma1re et la couche était. un peu plus pm&san e ' d 
l . . d 't1·n dérangement était annoncé par des t rous e e vo1S1nagc d - · t as 
sonde de 2 à 3 mètres de longueur , lesquels ne egageaien p 
de g risou. 

A lu réunion du Comit é cl'J\ rrondissement, le Président a émis 
· ·11ant dans le montage au dos doutes su r la- présence cl11 surve1 . 1 

moment de l'accident: il a fa it remarquer que le porion et e 
sun·eillant ava ien t déjà enfreint les recommandations du chef-

. co111111ençant la visite des chantiers par les troussages porion en d 
- cc qui avait pour but de gagner du temps - et que, ans ces 

. 1 .· se fût rendu seul au d.f Î SC JJOUIT<llt que C po11on . . 
con I 10ns, I , . , , . . tt r tique de faire 

l e Il a lJrccom sc pour cv1tc1 ce e P a ' 
mon ag . , , ·1 t ou ce qui 
signer les deux visiteurs aux end roits ou l s passen ' 

d •t . . d 'c1111)lover des cont rôleurs de rondes . vau rai n11eux , J 

t ' t' f ites à la direction Des recommandations dans ce wns on c c ~ ' . d 1 cr .A:r-
du charbonnage par i\J . ! ' Ingénieur en Chcf-Directem u 
rondissement. 

( " 7 . I o 1 rrnnchsse111e11t . - Charbonnage d r> No 4. _ 11w· 1·ru1. - ., ,. . 
8

., 
0 1 11 . , . / . · / ,,, l!nrcl11 e1111e . - 1ege ·n ' l [o11.ce1w-/«Jll/1t1n r . .l Ill /Ille • n 19(!)8 

· / .-,, 'Ire~ - ·>mars " , Forch ies-ln- .lf 11rrhr> . - fl'triy e 1 1' ·i ·J //If', : · f' . 
( - / , !' r T11qr 111e11 r R. T,e eui e. 1·r:r., 2L h .. m. - 11 111'. - . · . 

Au sommet d'une taille, un porion a été asphyxiÉ'. ~a1: 
le gri sou , alors que la présence de gaz en cet endroit m 
avait été Rignalée . 

Résumé 

. , 1. , d . 513 mètres, dans la taille L'accident s'est produit a ctagc e d couche 
. t .· vers l'ouest aus une inférieure d ' un chantier en rcp11s 

d 'allure irrégulière e t tourmentée. ] 
. . , . . de la l)remière taille notamment, a Dans la partie mferieme 1 ' 11 

' . 11 . d latcu rc inclinée vers sud , a ors que c couche eta1t en a tue e P 
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étai~.· en allure de dress_ant incliné vers nord dans la partie 
supe11eure, le crochon scpar ant ces deux allures montant vers 
l'ouest. Il y arnit donc nécessairement descen te d t d ' · u cou ran air 
(rabat-vent) dans la partie supérieure de la taille 1 Il , · t , , d , , . . , aque e a' a1 
eto enommce taille l bis. Le J·our de l'acci"dc11t J l t . . 

. , a 1au eur ver-
t icale du rabat-vent était de 9 mètres . 

Au sommet d e la taille, c'est-à-dire au niveau d . h 
· d ' , ( T u cr oc on une 

voie aerage p1 ier 1) était établie, le fron t ·de cette taill ',t t 
en avance d 4 't · e e an 

·1 · l , . e b me Tes cuv1ron sur celui de la taille 1 bis Ce 
p1 1er eta1t osseyé dans le mur et a d . · 
b . . u moyen es pierres de cc 

osseyemen. t, on, formait, au cou11e111ent de la ta1"lle 
d bl 1, un massif e rem a1 serre entre toit et mur 1. · t 

' aissau un espace libre cl ' un peu pl us de 1 mètre de laraeur . l 
D ·1 ' b · , . 0 poui e passage du cour ant d'a ir 

es p1 es ~e ois cta1ent montées dans le bas de 1 t ·11 . 
q uc la taille 1 bis était remblayée complètement a1 e 1, tandis 

Les deux tailles étaient boisées au cl 
de longueur, disposées suivant l" l"mo_Yen e r allonges de 2m,50 

me maison en files d. t •-- 1 unes des autres de l mètre t t 1s an.,.,,, es 
e sou enues chacune . 

lan ts. Le toit était garni d 1. b par quatre mon-
, . e se mi es. Le cou e t d . 
da1t garni de sclimbes t f , P men e la taille l 
.· . d ., e agots s appuyant sur les bois , 

11eu1 s es der1ucres rallonges. Le il ier l , . supc-
ordinaires. P cta1t boisé pa r cadres 

Le 3 mars 1928 pendant l . 
avaient procédé ~ 1', b e poste de Jour, trois ou vrie rs 

· a a atage du charbo 
taille 1 et dan 1 t .11 . n, au coupernent de la 

s a ai e 1 bis Le t r ·1 , 't · 
malcment et lorsque . · avai s e ait effectué nor-
d . ' ces ouvriers s'en allèrent ·1 , . 

e grisou dans lesdites tailles. ' I n y avai t pas 

Au poste de l 'après-dîner, le chant1.er 
fut in actif. 

Au poste de nuit, les ouvriers Br. et D . 
coupage du pilier 1 et Ba de l ' 'd·f· . . furent chargés du 
la t ·11 l T . e I icat1on de p 'l d b ai e · rois ouvriers dont 1 h. 1 es e ois dans 
oc , d ' e iercheur V D d . cupcs ans la voie 2 (enti- t· .11 . · ., eva10n t être 

h . , e a1 e l l11s t t ·11 c em1nec portant le no 1 t . e a1 e 2). ]Ja r une 
·1 e r eliant ent . Il , 
I s se rendirent à leur b re e es les voies 1 et 2 
t d' esogne, accompa , d ' ' 
eur une lampe à benziu gnes un porion por-e. , 

Vers 20 h. 15 Br et D , 
' · · apres 'At 

pénètrent clans la ta ille 1 A' . , s e re partiellement dévêtus, 
f . . t A , . rn ves à m. 1 
urcn anetes par le .· 1- ongueur de cell · ·1 

gu sou ; la lampe de 1, . e-c1, 1 s 
ouvner Br. s'éteignit. 
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Le poriou fu t p révenu par l ' intermédia ire de l ' ouvrier Ba. et 
du h iercheur V . D. 

Vers 21 heures, le porion quitta le fron t de la voie 2 et nul 
ne sait oü il a lla ni ce qu ' iî fi t. Vers 21 h. 15, le hierchcur 
V. D. lu rencontra dans la voie 2 à proximité du pied de la 
ta ille 1 bis . L e porion emprun ta a lors la lampe électr ique du 
hierchcur, déposa sa lampe à benzine sur le sol et monta dans 
la taille 1 bis . 

Vers 22 h. 30, les t rois ouvriers de la taille 1, étonnés de ne 
pas voir arriver le porion, se rendirent dans la voie 2 par la 
cheminée 1. l is apprirent a lors q ue le porion était monté daus 
la tai lle l bis. 

Appréhendan t un accident, ils firo11t prévenir les porions des 
chantiers voisin s ainsi que le chef-p orion et, porteurs de la lampe 
à benzine laissée dans la voie 2, ten tèrent de pénétrer dans la 
tai lle 1 bi1;. La lampe s'éteignit à quelques mètres de la voie. 

Vers minuit seu lement, on pa rvin t au p ilier 1, oit à travers 
des éboulis, on vit une lueur , puis Io corps du porion, couché sur 
le ventre. Ce n'est qu'après confection d ' un boisage sommaire et 
l'enlèvement des éboulis qu'on put retirer le corps du porion et 
l' amene r clans la voie. Il était a lors 1 h. 15 . On pratiqua vaine­
ment la rosp iration arti ficielle su1· l a victime. 

L 'éboulement ·qu i s'était produi t avait consisté en la chute 
d ' u ne quantité de charbon d'un volume éq uivalant à deux cha­
r iots environ, éboulenient résul tant du fa it que le dernier t r ous­
sage du coupcmen t avait cédé. Le char bon obst ru ait, mais non 
complètement, le passage outre les remblais e t le coupement. 

Le chantier était c01wenablcmcnt aéré; mais la présence de 

g risou avait d éj à été constatée d ans la taille 1. D 'après les 
ouvriers de cette t aille, certains jou rs, au début du poste, la 
flamme réduite de la lampe accusait une aur éole de grisou de 
l centimètre au coupcment, mais environ une demi-heure après 
le commencement du t ravail , il n ' en r estait plus trace à cause 
de l'échappement d 'air des marteaux pneumatiques . 

Le Comité d 'Arrondissement a constaté que cet accident dé­
montrait une fois de pl us le danger qu ' il y avait de s 'aventurer 
clans uu,e atmosphère suspecte sans être por teur d'une lampe 
gr isoumétrique. 
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N° 5. - L i111 bo11rg. - 10° 1lrro11disse111e11 t C ' ·b 
. - 11m onnagc 

S i e-B ar be et Cudla u me-Lambert . - Sièg e ,l'E
1 

z • E 
1 " ., .'l·~l en, a 1 yst en. 

- E /f/ge de 700 m ètres. - .!O j u illet vers J 1. l 80 U · 
, , , . ' ·1 1 . • . - n t111· . 

- l . 1 • lnyen1e11r P. Chard . 

Un ouvrier a éte' h · asp yx1é par le grisou dans 
montage . un 

Résumé 

L e s ièbae cl 'E ysden est range' · J 
parmi es mines à g1·isou de la l rc catégor ie. 

Daus une couche inclinée de 140 et d 1 m 20 d ' 
h ' cl' , 1 , e ' ouvert ure couc e ou , apres es declarations r ecueillies 1 . '· . 

g risou ' ·t · · , , ' a pt esence de 
. n ava1 Jaz:ia1s ete signalée, un montage avait été en tre-

pris entre deux derangements à peu près parallèles ~ l d. t • 
même du montaae a a i rcc ion 

b• 

Ce montage, de 3 mètres de la raeur ' t ·t ' t. · · b , e a1 a rois comparti-
men ts. Dans le compar t iment du milieu étaient i t 11 ~ l 
J • ·11 d . ns a es es cou-
oirs osc1 ants estmés à l 'évacuation d h ·b b 

. u c a1 on a attu · dans 
u n des compart imen ts latér aux, la conduite <l'aéra e cl ' 0"' 
de d iamètre . g c ,40 

L 'aérage était soufflant. Dans la condt11' t e cl ' , . 
J , 1 • • • , • ae1age éta ient p aces "1 ois acro-vent ilateurs don t l . 

, , ' un seu se t rou vait dans le 
montage, a 25 mctr es du point de départ de celui -ci . 

. Alor~ que le moi;rtage avait atteint la longueu r de 75 
tl d t ~t A m ètres, 

u e re arreté par suite du gonflemen t du m u r . 

Il fu~. al~rs décidé d 'enl~ver le mu r sur une épaisseur de 0'" 30 
Cc ttavail fu t commence quatre jours après l'arrA ' . 

ment du montage, soit le 11 juillet. et du creuse-

Au fur et à mesure de l 'enlèvement du mur , . 
nouveau boisage, on démontait et re la ait l ' on ~tabhssai t u n 
la conduite d ' aér age et la t uy t } dç' . es cou loirs oscillan ts, 

. au e11e air comp .· , L 
lat10n était renforcée pa r un . t d ' . lime. a venti-
b Je au cornprim ' d ' b · , a ords du front de t ravail pa t e e 1t e au x 

r un uyau en caout h 
L e tr avail était fait en t. . c ouc. 
. rois postes et à cha 

ved lance était assurée par u . que poste l a su r-
. n ponon cha rg' 

su rveillance d 'autres tr ·' ' . e, eu outre, de la 
. avaux preparatmres. 

Le JOur de l 'acciden € le mon ta , . , 
g ucur de 25 mètres. ' ge cta1t r etabli su r l\ne Ion-

'·' 

' ... 
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L es ouniers du second poste, mu nis chacun d ' une lampe é lec­
t r ique, arr ivèrent au front de la brèche de recarr age vers 14 h . 
30 min. A cc momen l -là, un couloi r oscill ant enlev6 de l ' ancien ­
ne installation pa r les ouvrie rs du poste précéden t était prêt à 
êt r e raccordé aux couloirs montés clans la part ie r ecarrée. U n 
boulon manquait pou r cffec4 uer ce raccordement . Un des ouvriers 
- R. - péné tra dans le mon tage au delà de la brèche pour 
a lle r en lever 1111 bou lon à l ' ancienne installat ion . A u bout d 'un 
cer t a in te mps, m u compagnon ne le voyant pas r eveni r , l ' in ter­
pella . Il aperçut sa lampe immobile à quelques m ètres de la 
brèche. Ne recevant pas d e r éponse , il s'élança vers l a lampe et 
l rouva 1 ·ouvrier H. étendu su r le sol. Il le t ira d ans la partie 
recarrée. R . ne d onnait p lus signe d e vie . P révenus, le porion 
et u n ingénieu r ar r ivèren t .r apidement auprès de la victime su r 
laquelle la r c.>p iration a r t ificiel le fu t pr atiquée . M algré les soins 
d ' un médecin venu également su r les lieux, l ' ouvrier n e put êt re 
rappelé à la vie. D 'après ce médecin , l a mort est due à l'as­
phyx ie. 

L ' I ngén ieu r des m ines qu i a procédé à l 'enquête a fa it les 
consta tations suivantes : 

La conduite d 'aér age, é tablie sur le sol clans la partie reca r rét:, 
débitait 130 litr es pa r sceo11 cle , le t uyau flexible à air comprimé 
aboutissait à l'en trée de la par t ie non recarree et soufflait en 
amon t de la b rèche; la lampe it benzine marquait la présence 
d ' une faible f[Uantité de grisou à 3 mètres de cette brèche; it 
6 mètres, l' auréole était d e 50 mi ll imètres ; à 8 m ètres, la lampe 
s'éteignait ; la lampe élect rique d e la victime et la clef dont celle-ci 
s'était munie, se t rouvaient à 7 111 ,50 du même point. 

D ' après les or dres donnés, les omTiers devaient se m unir d ' une 
lampe à benzine, à chaque poste. Au poste de l ' après-dîner , . 
c'était la vict ime qui devai t emporter une telle lampe. 

A lors que le porion et le cl~ef-porion on t p rétendu avoir tou­
jours vu une lampe à benzine à front d u t ravail , il a été établi , 
par u ne vérification faite ~t la lampisterie, que la vict ime n 'avait 
plus p ris d e lampe à benzine de puis le 3 j uille t. 

Avant l ' accident, aucun des ouvr iers n i aucu n d es porions 
n 'avaient j am ais sig na lé la prrscn ce de grisou au delà de la 
brèche. 
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N° 6. - (,'en tre _ j• 11.1. 1. · , . . · · · uur 1:>:>e111 e11 t _ C' 
Rn1111.~ rh R essai.r l. et'fl/ 1, , . · liarbo1111a1Je·~ 

, .. , , , , e101111 es, S t e- -1/d ero d . 
- , " '!Je d e L eval , ri L t 1ml-TN1/te911ies _ · ' !/ u e et Tloussu. 
- .18 rw1ît 19.18 . _ Uu lll l- _ 

1
., 1 · ~~age rie -~OO 1111: /r P.< 

. . r ' /ll fje ll /C /l /' T P . · -"· asquus!J . 
Un UJusteur a été a phvxié Ja r 1 . 

tagc an êté depui . plu .· ".· . 1 e gl'lson dans un 111 0 11 . 
. iem s JOUr:; et non vent'l ' 

1 e . 
Résumé 

Le s iège de Leval est 
2e t, rangé dans les mi11es , 

ca egor ie. a g risou de la 

D 'une gale rie horizonta le . 
couche de i m,20 d 'ouvertur~ :~ dne1v;;~ ~~ 4~0 mèt res, clans une 
vers sud, avait été entrepris un d rnchnaison sen si blemen t 
Ce t mont age de 1 O ' 

mon age comprenait une · d · met!'es de front 
t . voie 'entré d ' . . 
me \·oie de retour cl , . . . e a ir vers le 1 t 
. , ' au \:ers le couch evan ' 

iees l une et l' autre par du rembl . aut, ces deux voies sép a -
en tre les points cl ' b . a1. Dans la galerie cl . 

t
, a out1ssement des . e n iveau , 

mon ees deux t votes ·du m t por es obt uratr ice . on age , ét a ient 
forçant le cou rant d ' . ' s en bots maintenues f , 
l ' accident d air a p asser par le monta A '_:t·mees e t 

' une e ces portes ' t . ge . 1 e1Joque de 
ass · · l . e a1 t en 11 • , au11 e montage 1 iauva1s etat A ·' . 
d

' . , e couran t d ' ai·t· . · p t es a voir 
a ir par u b gagnai t l · , . n ou veau partant de l . e puits de re Lour 

mcti es. a galene h orizontale à 400 

Su r le 1rn · ts d 
1 e retour d 'air ét . . 

par moteur électrique et a . art m sta llé un ven t ilateu r mû 
Dans la voie. de t spirant 30 ma par seconde 

re our <l ' ai . d · 
~:~;uterie d ' ~ir compr imé ne c;mp~rt:10ttage était placée u n e 

, que t rois t uyaux de 2111 50 d n ' au momen t de l 'acci-
Le samedi 18 août J 928 ' e longueur . 

post e du matin ' on ne t ravai lla dans le 

L 
· montage qu ' a u 

e front ' t ·t . e ai alors arrivé 
<le lll veau . 

Le 20 

à 15 mèt res e · 
nv1ron de la gale rie 

vi llage. 

L e 21 

août, fu t JOUr de h 
c ômage à cause de 

la ke rmesse du 
a "t l ou , e porion 

le montage et le t . . constata qu 'il y 
L 

t ava1l ne f t avai t du grisou dans 
c chef-porion ·r u pas repris dan 

1 Ill ormé du f . . s ce dernier. 
c e chacun e des voie d ait, f it éLa bli r un 1 . 
de f · l s u montage C Ja t rage a u pied 

ago s ma intenus par cl . . es ba l' l'agc~ ' t . 
d u boisa.!!'c de la . 1 .· es schmbes 1 , . c aient formés 

" ga e1 d c ouecs sur d te e n iveau. eux monLa11 t s 

LES ACCIUEN1 S SUHVE~US DANS LES CUARBO~KAGES 

Le cr eu sement à u mon tage ne fu t pas pou rsuivi d ans la suite 

il. cause du ma nque de personne l. 

L e 28 aoüt, dan s la matinée, pa r ordre du ch ef-porion, un 
ouHier constru is it un b ar rage fo rmé de sclimbes dans la ga ler ie 
de n iv(:)au, ~i 50 mètres en viron ii l 'ouest du montage . 

Au dit s iège, un ajmteur, p lacé di rectement sous les ordres du 
chef-por ion , était ch argé du placemen t , de l 'èn t retien et de l 'en­

lè vement des tuyauteries d ' air comprimé dans les t ravaux sou­

terra ins . 
L e 28 août, ve rs 8 heu res, cet a justeur avai t r eçu l 'ord re du 

chef-porion , en présence de d eux ouvriers, d ' aller chercher des 
t uyaux à a ir comprimé da ns un ch an t ier ii l 'étage de 520 mètres 

et de les amen er dans u ne voie de niveau à 460 m èt res. 

D ' h abit u de, l 'ajusteur déposa it ses vête ments d ans u ne galerie 

au n i\·ea u de 400 mèt res . 

Ce 28 aoûl. ve rs 15 heures. le chef-por ion constata que l ' aj us­

te ur n 'était pas e ncore remon té, a lors qu ' il aurait dû êt re à l a 

sur face v:ers 14 h eures . 

L e chef-por ion et deux porions descend irent aussitôt dans la 
mine et se m irent à la r echerch e de ! ' a just eur. 

Dans la galerie h orizonta le de base d u montage, ils constatè­
r en t q ue le barrage de sclim bes établ i le m atin m êm e avait ét é 
forcé; ils rem ar quèrent , eu outre, que le barrage en fagots monté 
au p ied de la voie de retour d 'air du mon tage était dét rnit . 
Enfin , clans cette voie, à 4 mètres d e ha uteur, ils virent l ' ajus­
teur assis, para issan t dormi r , sa lampe é lectr ique allumée, pe n-

d an t à son cou . 
L ' a j usteu r fu t descendu immédiatemen t dans la galerie de 

niveau , mais on n e put Je rappeler à la vie . 

L a victime a vai t été rencontrée vers midi, d ans u n bouveau à 
400 mètres, par un ouvrier a uquel il in diqu a le t ravail qu ' il 
avait e ffect ué pendant la ma tinée, à savoir le transpor t de t uyaux 
du n iveau d e 520 mètres au n iveau de 460 mètres. Dans la suit e, 

personne ne l ' avai t p lus vu. 
L e che f-porion a aff irmé n 'avoir pas don né l 'ordre à l 'ouvrier 

d 'enlever des tuyaux dan s le montage . 

L e jour même, q uelques heures a près l ' acciden t, le délégué à 
l' ins pection des mi nes rclrouva les ou t ils de la v ictime dan s Io 
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montage, à l'endroit où le corps avait été découvert. il constat 
t ' , . a, 

en ou re, qu un des tuyaux de la conduite d ' air comprimé ' t ·t 
démonté. e ai 

A ce moment-là, le montage était rempli de grisou . unn 1 
' h ·1 M , . , " ampe 
a u1 e arsaut s y éteignait à 4 mètres de la 1 . · d · . , ga eue e mveau. 
Dans celle-ci, ou un certain courant d'air passai·t ' t 1 . . a ravers es 
portes, il: y avait des traces â e grisou. 

Il a été relevé que le vent ilateur de la mine avait été anêté 
du 20 août à 8 heures au 21 août à 11 heures. 

La victime travaillait au siège susdi t depu' t . · · 
1s 101s ans· aupara-

Yant, elle avait été occupée dans un aut re ., d ·' 
, siege u meme char-

bonnage pendant pres de 7 ans. 

Le Comité d 'Arrondissement a souligné 1 . . 
' î · , ,. . a grave imprudence 

qu I y avait a s mtrodmre seul sans lampe de • . t' , fi , . ' sur e e a amme 
aprc:' avo1'.· forcé deux barrages, dans un monta e inactif d . ' 
pl usieurs Jours. g epu1s 

Un des membres a estimé qu'ordre devrait être d , 
ouvrie. t 1 1 . onne aux 
. _is, . e s que es a1usteurs, qui sont appelés par leurs fonc-

tions a ·circuler partout dans les travaux d''t. t 
1 . , . , e 1 e por eurs d'une 
ampe gnsoumetnque en même · temps que d ' une Jam ' l t" 

que. pe e ec u-

~L le ~rési~ent a rappelé une enquête faite précédemment au 
SUJet de l arret des ventilateurs (1) Il , · 

1
, . • 

1 1 t' · a em1s avis que meme 
e. r a en issement de la vent ilation devr ait être interdit d 1 

mmes t ·ès .- t ans es 
. i _g: isou euses, que les travaux préparatoires devraient 

i est e_r: _ventiles en cas d ' inactivité et que ceux ui n ' étai 
vent iles devraient être remb.layés , 1 . .· . q ent plus 

f . a eur or 1gme sur une 1 
su f1sante pour bien isoler les r éservoirs à risou . ongueur 
rages ne suffisant ])as dans c cl . g ' de simples bar-. e ern1er cas . 

Il a fait remarquer que l'article 5 de !'Arr' , 
1919 sur l'éclairage des min , " eté Royal du 10 mai 

. . es a gllsou par lam ' l . 
portat1 ves ( 2) ne précisait p . pes e ectnques 

as par qui la pr ' d esence e lampes de 

(J) Voir ri 1111ales des Mines d . 

2• (J)ivr~ist1, ·t~bs1 ervatio~s ~u bnse J!:1~;~g11:~ J&;'e.
8
X
9
' XXIII (nnnée l!)::J2) 

~ e . a1 1c e est a1ns1 conçu . ' ~ e t. 490. ' 
seront mises il la disposition d . • Des lampes de sfireté 1· . 
présence est ·u ée . u personnel en tous 1 . ore 1nnires 
cette fin ;, to~t~s le~éfe~sair~. Les exploitants devron~s pomts oit leur 
i1 notre Ministre d I' llJOncl1_ons des Jngénieurs des . se conformer il 
lement Ministre dee 1 , :D~us:r!e, du Tr1n·nil et du Rn~~~n·1i ' snuf 1·ecours 

Il us rie et du 'frnvnil) •. 1 nt ement (nctuel-

J 

LES ACCIDENTS SURVENUS DANS LES CHARBONNAGES 199 

sûreté était jugée nécessaire, ce qui, à son sens, était une lacune. 
Il a · ajouté que cet article devrait déterminer les cas dans les­
quels le personpel (surveillants et ouvriers) devait être muni de 
lampes de sûreté ordinaires; que les dispositions prises par l'ex­
ploit ant devraient être portées par lui à la connaissance de !'In­
génieur en Chef-Directeur de 1' Arrondissement des mines et, au 
surplus. que le premier devrait être astreint à se conformer aux 
injonctions du second à ce sujet , sauf recours au ministre. 

:'Il. !' Ingénieur en Chef-Directeur du 3'' Arrondissement a 
invité la direction du charbonnage : 

1°) ~L faire munir d ' une lampe de sûreté à fl amme, dans les 
travaux souterrains : a ) le personnel de la surveillance; b) l 'un 
au moins des ouvr iers de tout groupe circulant eu dehors des 
voies servant à l 'entrée de l ' air frais ou travai llant en un m ême 
endroit , l 'ouvrier porteur d ' une telle lampe étant spécialement 
chargé de s'assurer de l 'état de l' atmosphère; c) tout ouvrier 
t ravaill ant ou circulan t seul e11 dehors des voies précitées; 

2°) à ne plus laisser arrêter la marche du ventilateur le dim an­
che ainsi que les jours fériés eL aut res jou rs de chômage, e t à ne 
pas réduire ces jours la ventilation dans les sièges particulière-
ment, grisouteux, tels que ceux de .. .... .... .. , 

3°) à main tenir ou à entretenir la ventilation de tout t ravail 
préparatoire inactif, même si. ses voies d ' accès sont provisoire­
ment barrées, ou à remblayer celles-ci à leur origine sur une 

long ueur suffisante. 

No 7. - (.,'!tarleroi. - :)• A.r ro11r/isseme11 t . - Charbonnage 

rl '.-Liseau-Oignies . - Siège n° 4, à A iseau. - Btage de 130 mi:­
tre.s . - 2:i septembre 1928, vers 21 h eures . - U 11 tué. - P . Tl . 
ln!l;11ieur 71r i11 cipa l .J. Pieters . 

Un ounier a été asphyxié par le g risou à front d' un 
bouveau montant dont le creusement et la ventilation 
étaient arrêtés depuis p~usieurs jours. 

Résumé 

L~ siège no 4 en question est rangé parmi les mines à. g risou 
de la. 1 rc catégorie. 

De la voie de retour d ' air d ' une taille en activité, on avai t 
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entrepris un bouveau montant devant se raccorder it une galerie 
en creusement à un niveau supérieur. Comme le front de cette 
galerie était encore loin de l'endroit où devait.aboutir Je bou­
veau montant, on décida d 'arrêter momentanément Je t ravail 
dans celui-ci. 

P endant qu'il était en activité, le bouveau montant était ven­
tilé au moyen d ' une conduite de tuyaux soufflants branchée sur 
une porte régulat.rice placée dan~ la voie de retou r d'air de la 
taille. 

Lorsque le cr~usement du bouveau montan t fut arrêté, on 
ouvrit cette porte pour ne pas contrarier inutilement la ventila­
tion de la taille et on établit, à l'entrée du bouveau, une barr i­
cade constituée àe sclimbes clouées sur le premier cadre de boi­
sage. 

L e_ bouveau avait alors 4 .mètres de longueur ; il pr ésentait 
une mclinaison variant de 45 à 66~ . 

La barricade avait été construite par l ' ouvrier chargé d u cou­
page de la voie de r etour d'air de la taille. 

Le jom de l ' accident, soit t rois semaines plus tard, au mo­
ment de la descente du personnel, c' est-à-di re vers 14 heures un 
ouvrier, qui avait été occupé au creusement du bouveau mon;ant, 
demanda au coupeu r de voie d ' aller lui rechercher un I)ic u' il 

"t 1 . , ' f d q ava1 a1sse a ront e ce bouveau. 

Le coupeur de voie, qui était accompagné d' un hier cheur, 
avait em1Jorté avec lui une lampe électriqt1e et l 
huile. 

une ampe à 

~ers 20 h: 1/2, à la s~ite d'un choc, la lampe à h uile s'éteignit . 
. C ne demi-heure aprcs, le coupeur de voie ayant te. · , rmme sa 
besogne à front de la galerie de retour d 'air priL sa 1 'l . . . ' ampe e ec-
tnque et qmtta son h1ercheur sans lui d ire oü il se rendait. 

L e h iercheur descendit alors dans la taille pour y effectuer le 
remblayage. 

L e porion et le chef-porion passèrc11t en cet endroit respective­
ment vers 21 h. 20 et 21 h. 40. Tous deux ex1JJorèrent l' t 

h
, a mo-

sp cre au moyen de leur lampe à benzine ~1 fron t d 1 · · . ' ' e a voie de 
retou r d'an" et const atè rent qu'il n'y avait pas de .· , . ., , gnsou. Ils 
ne s 1nqu1eterent pas de l'absence du coupeur de voi . 

1 · · ' · h , e, pai ce que 
co u1-c1 eta1t c arge d ' aut res travaux notam ment d 1 , 
· d ' · ' e a repara-

hon une chem111ée en arriè re des fronts. 
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Cei:-tndant, remon té à la surface, le porion apprenant que le 
coupeur de voie n ' avait pas reparu, redescendit dans ia. mine 
avec un autre porion ot se mit à la recherche de l 'ouvrier. 

Arrivés au pied du bouveau montant, les deux porions consta­
tènmt que deux sclimbes de la barr icade étaient déclouées et 
clans celui-ci , à mi-hauteur, ils trouvèren t le coupeur de voie 
couché sur le dos. Sa lampe électrique, allumée, pendait li uue 

scli mbe. 
Le eoupeur de voie fut Liré immédiatement dans la voie de 

r etour d'air; malg ré la respiration artificielle p ratiquée au moyen 
cl 'un apparei l P u lmotor et les soins donnés sur les lieux mêmes par 
un médecin , il ne put être rappelé à la vie. Il avait été asphyxié 

par le grisou qui remplissait le bouvcau. 
Dan·s celu i-ci , on n 'avait jamais constaté la présence de co gaz 

pendan t le creusement. On n'en avait jamais constaté non plus 
dans .Je courant d 'air de la taille , lequel était t r ès vif. 

Le dernier fourneau de mine, de 1111,80 <;le longueur, foré à 
îroul du bouveau montant aYant l 'arrêt du t ravai l, avait atteint. 

du charbon qui n ' avait pas dégagé de grisou. 

Le grisou con ten u dan s le bouvcau montant fut rapidement 
évacué et le lendemain , bien que la porte sur laquelle était bran­
chée la conduite d 'aérage f1ît restée ouverte, 011 n'en découvrit 

pl us aucune trace. 

No 8. _ 1, ;1:v e. _se .. Jrro11dis.~e 1111' 111. - r'harbo111111r1e tl 'A'.<-

11rrr11u;e et JJ01111 !'- F11rt1111 e. - Sil-rie A'.<pf-ranc,, , ri Jfont eynf-e. -

Nt11ye d e :)/{) 111Nres. _ J(; sept e111l1r1' 1.9.!8. ri 8 heu('e-<. - tin 

fur. - /' . L J11yh1i1•11r ./. JJrwze . 

Un ouvrier a él.é asphyxié par le g risou dans un mon­
t.age arrôt(· depuis plusie.u rs jours et non venLilé. 

Résumé 

L cl t 1·1 s'a!!'it est ran!!'é lJa rmi les m111es à c siège Espérance on ~ " 
g l'iso u d e la 2° catégorie. 

L t
. , · cl' un chantie r entrepris clans l a. couche 

<t par 1e su pcrieure , . 
"·" v · t cl · a r J'étage de 510 metres , partie abou-iuacy e111e e esserv1 p ' . . . 
t~1s t · 1 '03 111c"tres (reLou r d 'air) , comprenalt t rorn san au ni veau ce ,, 
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tailles chassantes, numérotées 10, 12 et. 14 clans l'ordre ascendant. 
A un moment donné, dans la moitié supérieure de la taille 12, 

une ét reinte ayant affecté la couche, la moitié inférieure de c1Jt te 
taille fut seule maintenue en activité, une voie d ' aérage ayant 
été ménagée en aval et le long de l 'ét r einte. 

Dans la suite, la couche ayant repris sa puissance r égulière, 
la taille 12 fut arrêtée et un montage fut entrepris dans le pro­
longement du fron t, montage qui devait aboutir à la voie infé­
rieure cle la. taille supérieure, n° 14. 

Le montage, creusé clans l 'ouverture de la couche, laquelle 
était de om,70, mesu rait de 3m,20 à 3'U,30 de largeur. 

U ne conduite d ' aérage, constituée de tuyaux elliptiques (Om,40 
sur 0"',30) y avai t été placée. 

L 'air aspiré dans la taille était refoulé au front du montage 
par un turbo-vent ilateur, à air comprimé, intercalé dans la 
conduite. 

Le 19 septembre 1928, par suite d 'un éboulement survenu clans 
un plan incliné servant à l 'évacuation des produits, la part ie 
supérieure du chantier de Macy Veine et aussi d ' un chantier 
ouvert clans la couche voisine - Chat - ne fut plus remise en 
activité. L e travail dans le montage fut également arrêté. 

Dans la nuit du 19 au 20 septembre, le chef-porion fit enlever 
le venti lateur du montage pour remplacer , en un autre endroit, 
un ventilateur dont le fonctionnement était défectueux . 

L 'ouvr ier qui enleva le ventilateur n e barricada pas l'en t rée 
du montage, parce que, a-t-il dit, cette mission incombait au 
surveillant W . qui avai t dans ses at tribut ions la partie supé­
rieure des deux chantiers. 

Le 25 septembre, à la descente du poste de nuit , le chef­
porion commanda au surveillant W. de descendre par le niveau 
de 403 mètres, d 'examiner une réparat ion on cours dans la voie 
du rcLour <l 'air , de « jeter ltn coup d 'œil sur sou chantier ,, et 
de venir ensuite le t rouver it un endroit indiqué. 

Le chef-por ion s'était rendu compte que la part ie supérieure 
des chantiers de Macy Veine et de Chat pourrait être r emise en 
activi té Je lendemain 26 et il était convaincu , a-t-il déclaré, que 
le surveil lant savait que le travail allait y être repris. L e sur­
veillan t a prétendu le cont raire. Il a parcouru le chantier de 
Chat et non celui de Macy Veine . Il n ' avait pas fait barricader 
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(lu ' il savait que le ventilateur avait 
Ill pied du m ontage, alors 
été enlevé. · 1 d chant ier de 

A la remon te, le chef-porion omit de 1.m parer u 

'JJ acy Veine . 
-L du matin le surveillant B. qui , pendant. ce 

Le 26, ~u po" e . ' . art ie supérieure des chantiers 
poste, avait la surveill ance de la P .11 t w et celui-ci 

. ont ra le surve1 an . 
de Chat ci de Macy Verne, renc ' 

1 
t . . de i\lacy Veine . 

rnant le c rnn ter ne lui fit aucune remarque concc 
, e serveur des tailles 12 et 14. 

B. désigna le nomme J · comm 1 ·. - leur }Joste 
b . . Be de conc un e a 

de Chat, et il ch argea un oiseur · 
J. et deux aut res m anœuvrcs . 

1 taille 10 de i\Iacy V eine au 
J ., sans attendre, .mot}ta dah~ a 

1 
b iseur Ce dernier , 

!Sommet de laquelh: il fu t r ejoint pal· r. e. ode ne. pas aller par 
, , cl la taille 12 u1 cna 

voyant J . pcnetrer ans ' 1 tage s' il n 'y avait 
, agcr dans e mon 

là et surtout cle ne pas s eng 
1 

't f nctionner le ve1i-
• • L " I 11 'ente ne ai pas o personne dans celu1-c1 c, s 1 . 1 . «r t 1' lèvemeut de cet appar e1 . 

tilateur; il ignorait, en er e , en . 
', . cette taille que le surveillan t 

J . lui répondi t que c etait . dans 
lui avait commandé de trava iller . 

1 deux autres manœu-
Lc boiseur Be . s'éloigna ensuite avec os , 

lus de 8 heures. 
vres. Il était alors un peu P . Chat. 

·11 t B vint dans la tai lle 12 cle 
Vers 10 heures, le survet an · 1 · , dit que 

du boiseur et celui-ci UJ re~n 
Il s'enquit cle J. auprès 

1 
t île 12 de Macy Veme. 

J. avait voulu se rendre dans a ai 
. ·mmédiatement cet te taille 

Le surveillant r ésolut de gagner ~t' par· ttn e'boulement qui 
· ·1 f t arre e par la voie d ' aérage, mais 1 u 

obstruait la galerie. ' d' un ouvr ier cl ' Lou1· et accompagne 
Lo surve illant f i l a lors u'.1 u r le bas. Au pied du mon-

à veine, pénétra clans la t,aille 12• .1: a Daus le montage, il vit 
' ' t . 't dans le g1 isou. d .t tao-c sa lampe s e e1g111 fl 'ble dans )a con ut e 

"' ' . t cl it un tuyau ex1 . . 
une lueur. Ayan t 11l ro u . .· , L e montage fut ams1 

, . . ffl . cl l' air compume. . J d 'aeragc, 11 fit sou cr e . t atteiudre l 'ouvn er · 
. . d . t minutes on pu . . 't 

assam1 et au bout e vmg ',1 t . ·que ae ce dermer g1sa1 
. L lampe e ec Il qui avait cessé de vivre. a 

allumée à côté de lui. de l 'enlèvement du 
' 't as été prévenu Le surveillan t B . n avai P 

ventilateur. 



201 ANSALES DES MI :-IES DE BELGIQUE 

Lorsque !' Ingénieur des mines a visité le montage, le turbo­
ventilateur avait été replacé et fonctionnait ; la ventilation était 
active ; il n 'y avait que des traces de grisou et seulement à proxi­

mité du front. 

A la réunion du Comité d' Arrondissement, le Président a fait 
observer que le rapprcchement des textes des ar ticles 17 et 23 
de l' Arrêté Royal dn 28 avril 1884 ( 1) , montrait qu ' il y avait 
lieu de rendre inaccessible le montage en question , d'autant plus 
que le disposit if de ventilation utilisé r endait celle-ci complète­
ment inexist.an te, en cas d ' arrêt ou de suppression du ventilateur. 

Il a aussi aLt iré l ' attention des membres du Comité sur l' im­
portance de la _stricte appl ication de l' art icle 74 du Règlement 
de police des mines et il les a invités à s'assurer de l'observation 
du paragraphe A de cette article, dans les mines de leur dis­
trict (2). 

( 1) Ces art ieles sont ai ns i conc;us : 
.J r l ic/e l i. - Dans toute ci.1.loitu tio11 souterr11i11c, l'assni11issemenl de 

tons les point s t\ceessib lcs :u1 x ouvr iers sera 1\ssuré par un cournnt suf­
fisant d'air pur. 

L :i ~·i tesse de ce cou rant c f lt~ section ~les gnleri.es seronl partout réglées 
l'll rn1son du nombre des ouvri ers, de l étendue des lrnvaux el des émn· 
11:iti11ns 1rnturclles de la rni11c . 

Les galeries sen ·ant 1\u parcours de l' nir devront être facilement ncces· 
~i b les dans toutes leu rs part ies . 

. 1 r l ic/e 23. - L es ,·oies el les lrn,·nux abandonnés et non nérés serout 
rendus inaccessibles aux ouniers. 

(2) Cc pnrngrnphe est ainsi conçu : 
A l'lic le 74 . - Sous la rcsponsnbilité des chefs-mineurs el des sous-chefs 

les survei llants ont pour mission, chacun dnns les parties qui lui sont 
assignées: 

A) De nr pc1·111cltre. l 'accès du l rnviii l i1 toul ou partie de chnque poste 
d'ouvriers e l ~u rtoul le lendemnin des fêles el des chômnnes qu' après 
s"êlre assu ré que l ' air y esl pur, qne la ,·enlilalion est ';;ufosammenl 
actiœ, que tout est en ordre et qu'il n 'existe aucune cause saisissnble 
de danger pou~ les ouvriers ; de ,rniller i1 l'exé<:'!tion des mesures prescri­
tes par les nr l1cles concernant 1 usnge des mal1eres explosives . de visitei· 
a\·<'c m in les rnies d 'nérage cl les fnirc entl'C tenir en bon él~t. 

L'Exploitation des Mines de Cuivre 
aux Etats-Unis et au Canada 

PAR 

Charles DE"N.ŒURE, 
fo"énieur nu Corps des i\lines, . 

0 . "l ' l L OU\ .. llU Professeur it l' U111vcrs1 e te ' . 

CHAPI'l'HE HI. 

Les mines de cuivre du Montana. 

§ l. - Gisements et production. 

. de l'Etat de nfonta1ùl sont 
L · enls de cuivre .1 ee g1!';em Rocheuses cinq k1 o-

situés ~t Bulle, dans les Monta?nes 1 ·t cre 'des bassins 
, . , l'O t èle la i1 crne ce par ao metres environ a ues · < b . . Il ''t ndent 

. · , 1 · t du Pac1f1que. s s c e 
fluviaux de l AL antique e S J t près de 

1 ·1 , t . clu ~iford au uo e 
8UI' plus de deux z1 ome i es , - (f. ct 17) eL .ont 

. .. 1 l' Est \ 1 Ouest i.,:,. , 
quatre ktlorneLrè8 cc < , A da l'O[)per C0 

11 • 

. ' l l . t par 1 « na.con exploites , pour a P upat ' , d t l' ère tertiaire . 
Ce. gisements . c sont fo rrn.es pen a.an . :

1 
l' imr)l·éana-

.. , . l \\I1c\11o·an , us < o 
A la cl1fferencc de ceux c u - . ;:, t cln r cm [">lissacte cl e 

'} prOY I811!1Cl1 o tion de bancs poreux , i R 

tome XXXIII (nnnée 1932) . 
Ile.• .'f 1" 11 es de Jle/!JÎ lfll<'. ( 1) Voir 1l1111<1l es , ·' 

~0 li naison. 
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